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Le COLEACP met cette brochure à disposition des producteurs et exportateurs 
de fruits et légumes des pays ACP (Afrique – Caraïbes – Pacifique). Les consignes 
illustrées dans les pages qui suivent sont destinées aux producteurs confrontés à 
une perte de fertilité des sols. 

Cette brochure rassemble les messages et les consignes à suivre pour gérer la 
fertilité des sols. 

Des brochures sur d’autres thèmes sont également disponibles sur les sites web 
COLEACP (http://www.coleacp.org/).

La présente publication a été élaborée par le COLEACP dans le cadre de pro-
grammes de coopération financés par l’Union européenne (Fonds Européen 
de développement – FED) et en particulier du programme Fit For Market (FFM) 
cofinancé par l’Union européenne et l’Agence Française de Développement 
(AFD). 
 
Le contenu de la présente publication relève de la seule responsabilité du 
COLEACP et ne peut aucunement être considéré comme reflétant le point de 
vue officiel de l’Union européenne et de l’AFD.
 
Le COLEACP dispose de la propriété intellectuelle de l’ensemble du document. 
 
Cette publication fait partie intégrante d’une collection COLEACP, composée 
d’outils de formation et de supports pédagogiques. Tous sont adaptés aux 
différents types d’apprenants et niveaux de qualification rencontrés dans les 
filières de production et de commercialisation agricoles.
 
Cette collection est disponible en ligne pour les membres du COLEACP. 
 
L’utilisation de tout ou partie de la publication est possible dans le cadre de par-
tenariats ciblés et selon certaines modalités. Pour cela, contacter le COLEACP 
à network@coleacp.org.
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Introduction
La fertilité des sols et son maintien est une préoccupation constante en agricul-
ture. La dégradation de la fertilité des sols a des répercussions sur la subsis-
tance des populations agricoles actuelles et futures. Reconstituer la fertilité d’un 
sol dégradé est un processus lent et incertain. Protéger et améliorer la fertilité 
du sol avant sa dégradation sont donc des objectifs incontournables pour le 
producteur. 

La croissance de la population mondiale, et donc des besoins alimentaires 
exige de maintenir, et si possible d’accroître, la production de denrées alimen-
taires par unité de surface. Seule une approche durable de la fertilité des sols 
permettra, grâce à l’adoption de pratiques appropriées, de garantir le maintien 
à long terme de l’outil de production et par conséquent des rendements et un 
revenu suffisant pour les producteurs. Une approche durable de la gestion des 
sols requiert à la fois une bonne compréhension des éléments qui contribuent 
à leur fertilité, mais aussi une maîtrise de la dynamique des éléments nutritifs 
dans le sol.

Un sol fertile non seulement nourrit la plante et lui offre un site structuré de 
croissance où pourront se développer ses racines et dans lequel l’air et l’eau 
pourront circuler, mais il permet aussi de favoriser la croissance grâce aux nom-
breuses interactions entre les racines des plantes cultivées et les microorga-
nismes du sol (champignons, bactéries, nématodes,…). 

Malgré la complexité de cette notion, on peut dire que la fertilité d’un sol est 
conditionnée par trois types de composantes distinctes :

1.	 les propriétés physiques du sol (aération, humidité, facilité du travail)
2.	 les propriétés chimiques du sol (bon fonctionnement des mécanismes de 

fixation et d’échange de substances nutritives entre le sol et la plante)
3.	 les propriétés biologiques du sol (vie microbienne intense participant à la 

nutrition des plantes)
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Liste des messages et consignes pour 
gérer la fertilité des sols

COMPRENDRE LES ÉLÉMENTS DE LA FERTILITÉ DU SOL

AMÉLIORER LA FERTILITÉ DU SOL

PROTÉGER LA FERTILITÉ DU SOL

OPTIMISER LA FERTILITÉ DU SOL

1.	 La fertilité du sol est conditionnée par les travaux culturaux qui confèrent au 
sol sa structure et permettent l’incorporation de la matière organique.

2.	 La fertilité du sol dépend de sa richesse en éléments minéraux nutritifs as-
similables ainsi que de la nature, de la teneur et de l’état de la matière orga-
nique dans le sol.

3.	 La vie microbienne d’un sol participe activement à la nutrition et à la santé 
des plantes. Elle contribue de manière importante à la fertilité.

1.	 Faire des apports raisonnés de fumures organiques et minérales pour com-
penser les pertes engendrées par la récolte.

2.	 Favoriser les associations bénéfiques à la nutrition des plantes cultivées 
(développement des bactéries et des champignons sur les racines, fixation 
dans le sol de l’azote de l’air par certaine bactéries).

3.	 Adopter des pratiques agricoles durables, qui protègent le sol et favorisent 
la vie microbienne.

1.	 Éviter de saliniser le sol par l’irrigation avec des eaux salées et par l’apport 
de certaines formes d’engrais (KCl).

2.	 Éviter la perte de terre par érosion. Garder les arbres dans les parcelles culti-
vées pour exploiter les ressources minérales en profondeur.

3.	 Éviter la compaction du sol par le piétinement ou le passage des engins qui 
détruisent la structure et gênent la circulation de l’air et de l’eau.

1.	 Estimer les besoins du sol en éléments nutritifs, par observation des plantes 
indicatrices d’une faible fertilité et par analyse au laboratoire avant de faire 
les apports appropriés.

2.	 Éviter toute carence et tout excès dans les apports minéraux et organiques, 
car cela favorise le développement des ennemis des cultures (mouches 
blanches, maladies du feuillage).

3.	 Associer les apports minéraux avec les apports organiques (combiner les 
formes d’apports des éléments nutritifs pour éviter les excès et le lessivage).
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Comprendre la fertilité du sol

LE TRAVAIL DU SOL EST NÉCESSAIRE

•	 Travailler le sol pour éviter la formation d’une 
croûte en surface, en préservant les sols les plus 
fragiles.

•	 Faire un labour seulement si nécessaire, à une 
profondeur qui facilite la croissance des racines.

Le travail du sol lui confère une bonne structure, permet-
tant la circulation de l’air et de l’eau. Il permet l’incorpora-
tion de la matière organique, améliore les réserves en eau 
et la régulation de la température.

LA PRÉSENCE D’ÉLÉMENTS NUTRITIFS ASSIMILABLES EST INDISPENSABLE

•	 Garder un équilibre entre les éléments N, P et K.
•	 Maintenir la présence des autres minéraux éga-

lement indispensables (Ca, Mg…).

Ceci permet aux plantes de résister aux stress (la plante en 
bonne santé résiste mieux aux maladies) et de produire en 
quantité et qualité.

L’ACTIVITÉ DES MICRO-ORGANISMES EST FAVORABLE À LA CROISSANCE 
DES PLANTES

•	 Garder un taux suffisant de matière organique 
facilement dégradable dans le sol, par des ap-
ports (compost, fumiers) ou l’enfouissement des 
résidus de culture.

•	 Maintenir l’aération du sol (travail du sol).

Ceci permet aux micro-organismes de se développer et 
d’assurer des fonctions essentielles (biodégradation de 
la matière organique, production ou assimilation de nutri-
ments pour les plantes, dégradation des polluants, protec-
tion contre les agresseurs, …).
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Améliorer la fertilité du sol

CONSERVER LA FERTILITÉ DU SOL

•	 Compenser les pertes en éléments nutritifs par 
des apports proportionnés par une estimation 
des besoins nutritifs.

•	 Faire des apports raisonnés, en fumures miné-
rales et organiques de qualité (éviter le KCl).

Ceci permet d’assurer la qualité et la pérennité de l’appro-
visionnement alimentaire des plantes.

FAVORISER LES ASSOCIATIONS BÉNÉFIQUES

•	 Limiter l’emploi des fongicides dans le sol, pour 
favoriser les champignons et la vie microbienne 
du sol bénéfiques à la plante.

•	 Favoriser le développement des champignons et 
bactéries sur les racines.

•	 Garder dans les parcelles les plantes qui fixent 
l’azote de l’air (légumineuses comme les haricots 
ou les pois).

Ces associations permettent une assimilation des élé-
ments nutritifs et contribue au maintien de la qualité de 
la structure du sol (grâce au réseau de filaments que les 
champignons forment dans le sol).

ADOPTER DES PRATIQUES AGRICOLES DURABLES

•	 Faire une rotation des cultures (succession de di-
vers cultures sur la même parcelle).

•	 Si nécessaire, prévoir une jachère dans la rota-
tion.

•	 Associer plusieurs cultures sur la même parcelle.

Ceci permet de prendre en compte la diversité des be-
soins nutritionnels des plantes et d’éviter certaines mala-
dies. Certains légumes à feuilles ont besoin de beaucoup 
d’azote et se développent mieux après les légumineuses.
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Protéger la fertilité du sol

ÉVITER DE SALINISER LE SOL PAR L’IRRIGATION

•	 Éviter d’utiliser n’importe quelle source d’eau (uti-
liser des eaux non salées et non contaminées par 
des polluants).

•	 Adapter et réduire l’irrigation au strict nécessaire.
•	 Éviter l’érosion du sol par l’irrigation (utiliser des 

arrosoirs à pomme, le goutte-à-goutte,…).

L’apport répété d’eau d’irrigation entraine le dépôt de sels 
dans la couche superficielle.

COUVRIR LE SOL POUR ÉVITER LA PERTE DE TERRE PAR ÉROSION

•	 Maintenir un couvert végétal le plus longtemps 
possible.

•	 Pratiquer l’agroforesterie (plantation de certaines 
espèces d’arbres ou d’arbustes en association 
avec la culture).

Ceci permet un enrichissement du sol en éléments nutritifs 
par la récupération d’éléments par les racines des arbres 
en profondeur et la décomposition des feuilles mortes en 
surface.

MAINTENIR LA STABILITÉ DE LA STRUCTURE DU SOL

•	 Éviter le compactage du sol par de mauvaises 
techniques culturales.

•	 Limiter le piétinement (hommes ou bétail).
•	 Éviter le passage d’engins lourds dans la parcelle 

(tracteurs, remorques de récolte,…).

Ceci permet de conserver une bonne porosité, favorable 
aux échanges entre le sol et l’air, et un bon processus 
de transformation de la matière organique au profit des 
plantes.
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Comment optimiser la fertilité du sol ?

ÉVALUER LA QUALITÉ DU SOL POUR OPTIMISER LES APPORTS

•	 Observer les plantes indicatrices de la faible fer-
tilité (ex : Cyperus amabilis indique un lessivage 
des argiles et la perte de la matière organique : 
fatigue des sols).

•	 Au besoin, faire analyser la composition du sol 
dans un laboratoire.

Ceci permet d’identifier les éléments qui manquent dans 
le sol, d’adapter les apports et d’éviter les excès qui sont 
nocifs pour la plante et coûteux pour le producteur.

RESPECTER LA DOSE DE FUMURE

•	 Éviter les excès de la fumure par l’évaluation des 
besoins de la plante et de la qualité du sol.

•	 Éviter l’insuffisance de certains éléments (ca-
rences).

Ceci permet de limiter le gaspillage des fumures (minérales 
et organiques) et d’éviter l’accumulation dans le sol de cer-
tains éléments nuisibles quand ils sont en excès (l’azote en 
excès favorise les mouches blanches et l’oïdium ou mala-
die du blanc sur les feuilles).

COMBINER LES FUMURES MINÉRALES ET ORGANIQUES

•	 Privilégier l’utilisation d’engrais chimiques qui 
apportent d’autres éléments en plus de NPK 
(soufre, manganèse, zinc, etc.).

•	 Choisir des formes d’apports organiques qui 
diminuent le lessivage (minéralisation lente).

Ceci permet de limiter la pollution des eaux (sources, ri-
vières, fleuves, …) et de favoriser la libération progressive 
des minéraux au profit des plantes cultivées.
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